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La tour et l� port� charretièr�

Cette tour date du Moyen-Âge et témoigne d’une 
ancienne demeure seigneuriale. C’est la seule tour 
qui subsiste intégralement aujourd’hui. A l’origine, la 
demeure était composée de quatre tours. 

L’ancien hôpital

L� arcad�, la fontaine et la place

La butte et la chapelle c�trale

Égl�e Notre-Dame-de-l’Assomption

L� jardins en terr�s�

Située sur la motte féodale, la Chapelle est aujourd’hui 
un des derniers vestiges du château d’Arinthod, détruit 
au 16e siècle. L’architecture de son clocheton la 
caractérise. Durant plusieurs siècles des modifications 
ont été apportées, un clocher-mur lui fut adjoint et 
des ouvertures gothiques ont changé son aspect. 
L’intérieur a été enduit de plâtre au 19e siècle et peint 
de fleurs de lys, des moulures ajoutées au chœur.
Restaurée de 1995 à 1999, la chapelle a retrouvé ses 
ouvertures romanes.

La tournerie sur bo�

La Charité

Cette enseigne était gérée par une assemblée mixte 
entre des membres ecclésiastiques et des membres 
laïcs. La majorité de ces personnes était élue par le 
peuple.

La rue d� f�s�

On suppose que ces murets en pierre composaient les 
murs d’enceinte de la ville. Aujourd’hui, ces fossés ont 
été comblés et transformés en jardins privés. 

L’ancien château de Bussy

En famille partez à la découverte d’Arinthod à travers ce circuit. Cette balade associe l’aspect ludique et patrimoine pour plaire aux petits comme aux 
grands. Tout au long du parcours, les enfants pourront résoudre di�érentes énigmes et les adultes trouveront  dans ce dépliant des éléments historiques 
complémentaires aux panneaux de la "Petite Boucle".
Arinthod, village très ancien de 1 092 habitants, niché en petite montagne, a obtenu le label de petite cité de caractère de Bourgogne-Franche-Comté 
grâce à son patrimoine remarquable.

Un peu d’H�toire
L’histoire d’Arinthod semble remonter à la période celtique, comme en témoigne la Pierre Enon, monument 
mégalithique situé dans le cirque du hameau de Vogna. Le village a été construit à l’intérieur de l’enceinte d’un 
château médiéval dont subsistent encore aujourd’hui quelques vestiges.

Au 20e siècle, l’industrie du plastique, avec de grosses entreprises comme Smoby, a fortement contribué au 
développement d’Arinthod, village originellement tourné vers l’agriculture et la tournerie artisanale.

L’hôpital fut fondé au 15e siècle puis transformé en 
fromagerie au 19e siècle.

CONTINUEZ VOTRE DÉCOUVERTE DE TERRE D’ÉMERAUDE

Si vous avez apprécié ce parcours, procurez-vous les circuits des communes de Moirans-en-Montagne, 
d’Orgelet et de Clairvaux-les-Lacs.

La fontaine date du 18e siècle et est classée au titre 
des monuments historiques. En haut de cette fontaine 
est gravée le blason d’Arinthod. On distingue sur le 
blason un arc couché, étiré et encoché d’une flèche 
d’or, soutenu d’un croissant en argent. 

Aujourd’hui la place est un lieu convivial et accueille 
des animations tel que le marché, tous les mardis et 
samedis matin. 

L’église Notre-Dame-de-l’Assomption a connu de nombreux 
changements et de nombreuses rénovations. La fin du 16e 
siècle marque la première modification : elle passe d’un édifice 
construit dans le style roman à une construction de style gothique, 
avec l’ajout d’ouvertures pour faire entrer davantage de lumière.
Les derniers travaux surviennent durant le 20e siècle. Les 
chapelles deviennent ainsi des bas-côtés par la suppression des 
murs qui les séparaient.

C’est une surface en pente aménagée avec des murets 
en pierre pour retenir la terre. 
En moyenne montagne, cette technique est utilisée soit 
pour lutter contre l’érosion des sols, soit pour permettre 
l’irrigation par inondation. 

Datant de l’antiquité, l’artisanat du bois tourné fut 
apporté par les moines de St Claude au 5e siècle,  
fabriquant principalement des chapelets. Peu à peu la 
tournerie s’étend sur plusieurs communes et notamment 
toute la Vallée de la Valouse. 
En 1830, les tourneries vivent leur première révolution 
industrielle en se mettant à fonctionner à l’énergie 
hydraulique. Paysans aux beaux jours, les ouvriers 
devenaient tourneurs pendant la période hivernale. 
Cette deuxième activité était un complément de revenu 
pour améliorer leur qualité de vie. 
En 1892, les tourneries passent à l’énergie électrique 
pour augmenter leur rendement. 
Chaque commune avait ses spécialités de fabrication : 
Moirans-en-Montagne produisait des toupies et 
si�ets, à Lect et  Chancia étaient fabriqués des jeux 
d’échecs. Quant à eux, les tourneurs d’Arinthod étaient 
polyvalents, leur production était variée. 
Toutefois, au 20e siècle, l’arrivée du plastique fait 
disparaitre peu à peu les ateliers artisanaux. 

Aujourd’hui résidence pour seniors, il aurait été 

construit vers 1650 sur commande du Marquis de 
l’Aubébin, seigneur d’Arinthod. Il n’y séjournait qu’en 
saison estivale, confian la gestion du domaine à son 
intendant, le Sieur de Bussy.
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